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A ire de reparti tion du 
Canard noir 

A ire de nidification 

A ire d 'hivemage 

Le Canard noir Anas rubripes est un h6te commun 
des ~tangs et des marais de 1' est du Canada. 
N~anmoios, au cours des demi~res d~ennies, le 
sort de ce gros canard au plumage brun fuligioeux 
n' a pas cess~ de constituer un sujet de 
pr~occupation pour les ~ologistes. L'effectif de 
cet oiseau, autrefois consid~r~ comme le canard 
barboteur le plus abondant de I' est de 1' Am~rique 
du Nord, a amorc~ une chute marqu~ au cours des 
ann~s 1950 pour atteindre son oiveau le plus bas 
au d~but des ann~s 1980. Oepuis, m!me si Ia 
population s'est stabilis~. il y a aujourd'hui 
environ moiti~ moios de ces oiseaux qu'il y a 40 
ans. 

Aire de repartition et habitat 
Le Canard noir s'observe dans les r~gions 
foresti~res de 1' est et du centre de 1' Am~ rique du 
Nord, essentiellement A l'est de Ia Prairie et au sud 
de Ia touodra (voir Ia carte). A l'~poque de Ia 
colonisation euro~nne, c'~tait d~j~ un canard 
barboteur commun dans l'Est tandis que le Canard 
col vert, es~ce voisine adapt~ ~ uo habitat non 
forestier, ~tait confin~ A l'Ouest. Aujourd'hui, 
l'aire de r~partition du Colvert recoupe largemeot 
celle du Canard noir. 
L'es~e occupe des habitats assez divers dans 

son aire de oidification. Au Canada, les plus fortes 
deosi~s se trouvent dans la r~gion foresti~re des 
Grands Lacs et du Saint-Laurent, une r~gion de 
for8ts mixtes. Sur Ia c6te atlantique et dans 
l'estuaire du Saint-Laurent, le Canard noir abonde 
particuli~rement dans les marais littoraux. GrAce A 
leurs cours d'eaux, ~tangs et lacs innombrables, le 
nord de !'Ontario et du Qu~bec fournissent un 
habitat de reproduction tr~s vaste mais peu peupl~. 
En outre, de petites troupes hivement dans le sud 
du Canada (voir la carte) tant ~ l'in~rieur, sur les 
plans d'eau qui demeurent libres de glace, ou 
l'oiseau trouve d'abondantes sources de 
nourriture, que dans les baies et les estuaires, sur 
Ia c6te atlantique. 

Traits distinctifs 
Le mrue et la femelle du Canard noir ressemblent A 
Ia femelle du Colvert par Ia taille et I' aspect. Leur 

corps brun est cepeodant plus fonc~ que celui du 
Colvert et, au contraire de ce demier, il est 
~pourvu de plumes blancbatres en bordure de la 
queue et des bandes alaires blanches si facilement 
re¢rables. Le plumage de Ia t!te et du cou est plus 
pAle que celui du reste du corps, et I' on peut 
remarquer sur 1' aile un beau s¢culum ou miroir 
bleu violac~. En vol, on recoonah cet oiseau au 
contraste que produit le blanc du dessous des ailes 
avec le reste du corps. 

Le Canard noir est le seul canard commun de 
I' est de 1' Am~rique du Nord chez qui les deux 
sexes soot A peu pr~s ideotiques, sauf pour ce qui 
est de Ia couleur du bee et des pattes, qui 
petmetteot de d~terminer ~galement 1' Age des 
individus. Ces diff~rences avaient fait croire 
autrefois qu'il y avait deux sous-esp~es du 
Canard noir: une race du Nord, a pattes rouges, et 
une race 4( commune » du Sud. Le baguage a 
d~montr~ de mani~re concluante que ce n' est pas 
le cas. 

Dans l'est de l'Am~rique du Nord, environ 5% 
des canards sauvages qui ressemblent au Canard 
noir - cette proportion est parfois beaucoup plus 
~lev~ dans certains secteurs bien d~limit~s -
soot en r~alit~ des hybrides r~sultant du 
croisement de cette es~ce avec le Colvert a l'~tat 
sauvage. Les hybrides sont difficiles A reconnai'tre, 
mais presentent parfois des caract~ristiques du 
Colvert, comme des traces de vert sur le c6t~ de Ia 
t!te et des traces de blanc en bordure du miroir. De 
meme, les Colverts qui ont certaines caract~risti
ques du Canard noir soot ~galement le r~sultat du 
croisement de l'une et l'autre es~es. Le Canard 
noir est en effet issu tr~s probablement d'un 
ancetre du Canard Colvert. 

Cri 
Le cri de Ia femelle est un 4( couac » grave, isol~ 
ou en s~rie, impossible A distinguer du cri du 
Colvert femelle. Cependant, le cri du mAle est plus 
~nu, plus doux et plus court, et ressemble a un 
4( quek » flO~. 

Reproduction 
C'est Ia femelle qui choisit }'emplacement du nid: 
il est g~n~ralement situ~ dans une touffe d'herbes, 
sous un arbuste ou un arbre, ou encore dans un 
trou ou une fourche d'arbre, pr~s du sol. A l'aide 
du bee et des p~ttes, elle creuse une d~pression 
qu'elle gamit d'herbes, de feuilles et d'autres 
mati~res v6g6tales ~hes trouv~s A proximi~. 
Durant les 7 A 14 jours que dure Ia ponte des oeufs 
blanc cr~me ou chamois verdAtre, au nombre de 7 
A 12 (9 en moyenne), elle ajoute du duvet qu'elle 
s'arrache du corps. 

La couvaison dure jusqu'A 29 jours apr~s Ia 
ponte du demier oeuf. Lorsque Ia femelle 
s'absente du oid, elle recouvre les oeufs de duvet 
pour les garder au chaud. Le mAle demeure a 
proximi~ du nid pendant 1 A 3 semaines de plus, 
mais ne participe pas A Ia couvaison. Plus Ia 
¢riode d'incubation avance, plus les mrues 
deviennent agi~s; ils quittent les femelles 
couveuses pendant des ¢riodes de plus en plus 
tongues. 



A I' instar des auttes canards 
barboteurs, le Canard noir s 'en vole 
lila vcnicalc, au lieu de courir sur 
l'eau commc lcs canards plongeurs. 
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A 1' ~poque o~ le premier oeuf &:lOt et oik les 
canetons d&:ouvrent le monde par le trou de leur 
coquille, les mrues s' en volent vers le grand plan 
d'eau le plus proche et se rassemblent en son 
centre. C'est lA qu'ils muent. Incapables de voler 
pendant une dizaine de jours jusqu'A ce que leurs 
remiges repoussent, ils soot vuln~rables, et leur 
protection contre les predateurs, comme les 
humains, rapaces diurnes et hiboux, tient aloes au 
fait qu'il est impossible de s'approcher d'eux sur 
ces grandes ~tendues d~gag~s sans se faire 
re¢rer. Ils plongent alors pour &:happer au danger. 

Les canetons &:losent a quelques heures 
d'intervalle et peu de temps apres, Ia femelle les 
m~ne a l'eau. Si le nid est loin de l'eau et que les 
ruissellements de fonte se sont taris, le voyage 
risque d'8tre long et ¢rilleux pour les petits. 

Ace temps de l'ann~. la surface des ruisseaux, 
des lacs, des ~tangs et des marais est une soupe 
nutritive de larves de moustiques et d'autres 
invert~br~s aquatiques (par exemple, des insectes 
et autres petits organismes). Ce sera Ia seule 
nourriture des canetons pendant leurs deux 
premi~res semaines. Devenus plus forts, ils 
passeront ensuite a des proies plus grosses, comme 
les t8tards et escargots, avant de finalement 
manger, en barbotant en surface, les graines et 
tubercules de diverses plantes aquatiques, qui 
constituent alors le menu des adultes. 

La m~re surveille les canetons de pr~s pendant 
7 ou 8 semaines, jusqu' a ce que les premi~res 
plumes de vol apparaissent. Puis, laissant les 
jeunes se nourrir et apprendre a voler seuls, elle se 
retire dans un endroit isol~ pour muer. A son tour, 
elle perd ses r~miges et demeure incapable de 
voler pendant une dizaine de jours, jusqu' A ce 
qu'illui en pousse de nouvelles. D~s qu'ils soot 
capables de voler des marais jusqu' aux vastes 
~tendues des lacs, les jeunes quittent les femelles 
pour rejoindre les mAles. Plus tard, les femelles 
arrivent A leur tour une A une des marais, po!Ues 
par leurs plumes neuves et lustrees. 

Migrations automnale et hivernale 
Au fur eta mesure que le mercure s'abaisse et que 
les zones d'alimentation g~lent une A une,la 
migration vers le sud s' amorce. Celle-ci ~bute 
plus tOt (soit au d~but de septembre) dans Ia zone 
bor~e in~rieure de 1' aire, puis s' ~tend peu A peu 
en un front ~largi vers le sud et la cOte. Les 
es~es nord-am~ricaines de sauvagine empruntent 
une ou plusieurs des quatre grandes voies de 
migration que constituent les corridors de 
1' Atlantique, du Mississippi, du Centre et du 
Pacifique. La plupart des Canards noirs passent 
par le corridor de 1' Atlantique, mais le tiers des 
effectifs environ suit celui du Mississippi. II n'y a 
pas de nu~ migratoires de Canards noirs, comme 
c'est le cas pour certaines es~s de la Prairie. Ils 
se d~placent plutOt par groupes de 20 A 100, 
faisant escale d'un lieu propice A !'alimentation A 
un autre. 

Lorsque les nicheurs du Nord atteignent le sud 
du Canada, ils font face pour Ia premi~re fois aux 
concentrations de cbasseurs. Pour survivre, illeur 
faut apprendre a ~viter les leurres, les appeaux et 
les caches. Le Canard noir, naturellement alerte et 
m~fiant, est parmi les esp«es les plus difficiles A 

attirer. Les canards se tiennent durant les heures 
du jour en groupes denses, loin au large sur les 
grands plans d'eau o~ I' on ne peut les approcher, 
et oe vont se nourrir dans les champs de ~r6ales 
fauc~s ou dans Jes marais qu'entre le cr~puscule 
et les premi~res lueurs de l'aube. 
~ Ia premi~re semaine de novembre, les 

premiers contingents atteignent les lieux 
d'hivemage situ~s le plus au nord, soit le long des 
lacs Erl6 et Ontario et du Saint-Laurent, et sur Ia 
cOte atlantique, depuis Ia baie de Fundy vers le 
sud. Quelques individus passent l'hiver dans les 
anses d&:ou~s de Ia Nouvelle-Ecosse. L'archipel 
de Grand-Manan en retient quelques-uns, mais Ia 
plupart poursuivent leur chemin. 

Le long de Ia cOte atlantique, les Canards noirs 
migrateurs se melent alors a d'autres es~es : 
macreuses des trois es~es indig~nes, Canards 
kakawi et arlequin, eiders, Bemaches du Canada et 
cravant. Ces troupes bigarrus partent ensemble 
vers les grandes baies et anses de Ia cOte est des 
Etats-Unis. Les Canards noirs qui proviennent des 
confins septentrionaux du milieu bor~al s'arr8tent 
tr~s tOt, d~s qu'ils atteignent des sources de 
nourriture qui ne dispa.rattront pas sous les glaces 
durant l ' hiver. La migration d~croit peu a peu dans 
les premi~res semaines de d&:embre. 

Dans l'in~rieur du continent nord-am6ricain, 
l'esp«e hiveme ~galement en grand nombre dans 
les marais et les vallus fluviales qui se trouvent 
au sud des Grands Lacs. 

Chaque automne et hiver, tousles canards 
cherchent A retourner aux memes marais, mais 
cette fid~li~ est plus accentu~e chez le Canard 
noir. Ainsi, certains Canards noirs ont d~ja pr6fere 
mourir de faim dans des vasi~res gel~s de la 
Nouvelle-Angleterre plutOt que de s'aventurer plus 
loin en terrain mal connu. 

Les aliments d'origine animale : bigomeaux, 
moules et escargots, soot particuli~rement 
importants pour les Canards noirs qui hivement 
sur Ia cOte. Ceux qui passent l'hiver dans les terres 
continuent de manger des graines et d'autres 
parties de diverses plantes aquatiques. Le mai's 
lais~ apres Ia r6colte dans les champs, pres des 
plans d'eau frequen~s par le Canard noir, est une 
source importante de nourriture A Ia fin de 
l'automne et en hiver. 

Si Ia saison des amours commence A l'automne, 
la plupart des couples sont vraisemblablement 
form~s A Ia mi-d&:embre. La ¢riode de 
rapprochement des immatures d~bute un peu plus 
tard, mais presque tous les Canards noirs sont 
appari~s avant d'arriver sur les lieux de 
reproduction au printemps. 

Gestion et conservation 
Le dklin de la population du Canard noir entre les 
ann~s 19SO et 1980 a eu plusieurs causes : perte 
d'habitat de reproduction et d'hivemage, chasse, 
com¢tition avec Je Canard Colvert pour les sites 
de nidification, hybridation avec cette es~e. Au 
Canada, durant ces trente annus, la perte d'habitat 
dans 1es r~gions agricoles et industrielles du sud 
de I' Ontario et du Qu~bec a fait grandement chuter 
1' effectif nicheur. Les relev~s subs~uents no us 
ont apyris que Ia population totale du Canada se 
stabilisait et que dans le reste de )'habitat de 
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reproduction situ6 en milieu forestier, soit Ia 
majeure partie du Nord-Est ontarien, du Qu6bec 
bor6al et des provinces de I' Atlantique, I' effectif 
nicheur 6tait stable ou en hausse. 

Face au d6clin de l ' effectif sur le continent 
nord-am6ricain, les Etats-Unis et le Canada ont 
d'abord rendu la reglementation de chasse plus 
stricte, en 1983 et 1984 respectivemenl Au 
Canada. d'autres restrictions ont 6t6 ~sen 
1989 et 1990. Par la suite la pression de chasse a 
diminu6 si bien que depuis 1989 (1989-1992), les 
prises annuelles ont bais~ en moyenne de quelque 
26 % au Canada par rapport A Ia p6riode ant6rieure 
A 1984 (1979-1983) et de 44% aux Etats-Unis. 

La signature du Plan nord-am6ricain de gestion 
de Ia sauvagine (PNAGS) par le Canada et les 
Etats-Unis en 1986 constitue un autre jalon 
important de Ia conservation du Canard noir. Ce 
plan de protection et de mise en valeur des milieux 
humides de toute 1' Am6rique du Nord vise A 
retablir les populations de canards, d'oies et de 
cygnes au niveau ou elles 6taient durant les annus 
1970. 

Les relev6s a6riens A grande 6chelle des 
effectifs nicheurs des canards de l'Est, de Ia 
Bemache du Canada et d' autres oiseaux non 
consid6r6s comme gibier, entrepris en 1990 dans 
le cadre du Plan conjoint Canards noirs, l'un des 
volets du PNAGS, soot precieux pour l'analyse en 
cours des tendances d6mographiques de ces 
es~es. 

Les gestionnaires font actuellement face A des 
d6gradations de l'habitat du Canard noir dans ses 
quartiers d'hiver. Ainsi en est-il sur Ia cOte 
atlantique des Etats-Unis, ou I' on creuse des 
foss6s de drainage pour Iutter contre les 
moustiques, am6nage des lagunes, construit des 
ensembles immobiliers sur le littoral et note 
plusieurs incidences de pollution de 
l'environnement par des contaminants. 

Par ailleurs, rien n'indique qu'il y ait eu des 
pertes importantes d'habitat de reproduction du 
Canard noir depuis les annus 1980, tant en ce qui 
a trait A Ia superficie qu'aux conditions 
6cologiques, sauf A des endroits bien d6limit6s 
comme pres des am6nagements hydro-6lectriques 
de Ia baie James. En fait, Ia prolif6ration actuelle 
des castors et de leurs barrages pourrait meme 
avoir eu pour effet d'accroitre cet habitat dans les 
milieux humides. 

Dans les territoires qu'il partage avec le Canard 
Colvert, Ia comp6tition pour }' habitat et 
l' hybridation avec cette es~e g6n6tiquement 
dominante pourraient contribuer au d6clin du 
Canard noir. Chez celui-ci, l ' hybridation donne 
lieu en effet A Ia dilution de son mat6riel g6n6tique 
dans celui, plus diversifie, du Canard Colvert. 
Depuis 1940, le Iieber de quelque 1,7 million de 
Colverts d'6levage dans l'aire de repartition du 
Canard noir a vraisemblablement accentu6 le 
probl~me de l'hybridation, mais aussi celui de Ia 
concurrence entre les deux es~s pour les sites 
de nidification, celles-ci semblant rechercher des 
milieux humides qui pr6sentent les memes 
caract6ristiques. 

Les produits toxiques influent 6galement sur 
I' effectif nicheur du Canard noir. Les insecticides 
utili~s aujourd'hui contre Ia tordeuse des 

bourg eons de 1' ~pinette peuvent causer des baisses 
temporaires du nombre des inve~br6s aquatiques 
qui servent de nourriture aux canetons. 
L'acidification des milieux d'eau douce par les 
pluies et les neiges acides peut 6galement faire 
mourir beaucoup d'inve~br6s et ainsi affamer les 
canetons. 

L'empoisonnement cau~ par }'ingestion de 
grenaille de plomb et d'616ments des agres de 
p&be fabriqu6s avec ce m6tal provoque Ia mort de 
s~imens de sauvagine depuis plus de 30 ans. ll 
peut aussi affaiblir les oiseaux et les rendre plus 
susceptibles Ala maladie. Les risques d'exposition 
devraient diminuer, puisque le Canada a 6tabli 
recemment des zones d'interdiction de munition 
au plomb, dans les endroits les plus vuln6rables, et 
que les Etats-Unis ont interdit en 199lles 
projectiles de ce type. 
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